
Saint Lazare

 

L’église Saint-Lazare située
dans le 3e arrondissement de
Marseille au no 13 de la rue

Saint-Lazare. (*)  

Lazare  de  Béthanie ou  saint  Lazare,  ami  de  Jésus,  frère  de  Marthe  et  de  Marie,  le  premier
ressuscité selon la tradition évangélique. Il est essentiellement connu par un récit de l'Évangile selon
Jean (chapitre 11) selon lequel Lazare, mort depuis quatre jours et enterré, aurait été ramené à la vie
par Jésus. Lazare et sa sœur Marthe sont fêtés le 29 juillet. 

Lazare est un homme de la haute société juive, fils d'un syrien, Théophile, gouverneur local de la
Province et d'Euchérie, une judéenne de lignée royale. Il est très riche. Une bonne partie de la ville
de Jérusalem lui appartient ainsi que beaucoup de terres de Palestine.

La légende veut  qu'après  la  mort  du Christ,  les  juifs  l'aient  embarqué dans une barque vers  la
Provence  en  compagnie  de  ses  sœurs  Marthe  et  Marie  de  Béthanie  ainsi  que  plusieurs  autres
personnes. Ces cinq témoins du Christ accostant à Saintes-Maries-de-la-Mer, il partit de son côté
évangéliser Marseille dont il devint le premier évêque et le patron. Au Moyen Âge on en fit le
patron des lépreux, le confondant avec le personnage de la parabole rapportée par Luc. Son nom

correspond à l'hébreu אלעזר ʾelʿazar («  Dieu a secouru »).  
Après trente ans d’épiscopat, saint Lazare fut arrêté et conduit devant le proconsul, qui lui ordonna
de sacrifier aux idoles. Il fut soumis à la torture, les ongles déchirés de fer, brûlé sur un gril d’airain,
transpercé à coups de flèches, et finalement  il eut la tête tranchée, le 17 décembre. C’était l’an 80,
saint Clet étant pape et Titus empereur. 

Selon une autre légende, également rapportée dans les vieux livres liturgiques d'Autun et de Nantes,
Lazare, premier évêque de Marseille, est décapité sous le règne de Domitien, le 17 décembre 94,
dans une extrême vieillesse. C'est au-dessus de sa sépulture que sera construite l'abbaye de Saint-
Victor fondée au Ve siècle par le moine Jean Cassien. 

Le siège épiscopal de Marseille devint la Primauté des Gaules et le restera jusqu'aux environs du
3° siècle, ce qui veut dire que  les autres évêchés reconnaissaient Marseille comme le lieu de la
« Première »  Église des Gaules. Cette Primauté passa ensuite à Arles, avant d'être attribuée à Lyon
dont l’évêque porte encore de nos jours le titre de « Primat des Gaules ».

(*) Le nom de Saint-Lazare a été donné à un faubourg de Marseille où fut construite cette église
car  une  léproserie  mentionnée  dès  le  XIIe siècle  y  était  implantée  et  qui  était  tenue  par  les
chevaliers de Saint-Lazare. En 1699 cet établissement situé approximativement à l'angle des rues
Camille-Pelletan et Desaix, est acheté par la ville pour y soigner les malades mentaux. L'asile sera
transféré en 1844 à l'ancien hôpital de la Timone. 


